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médicale était ce qu'il doit être, ou encore l'équivalent de ce qui 
existe aux Etats-Unis, l’on n’aurait pas trouvé, l’an dernier, à la 
clinique des faibles d’esprit de l’Hôpital Général de Toronto, 222 
de ces tarés étrangers au pays, en regard d'une proportion de 203 
nés au Canada. Ce nombre de 222 dépasse le total des réjections 
à l’arrivage pour cause de faiblesse d’esprit depuis la mise en vi­
gueur de l’Acte d'Immigration en 1903, jusqu’à 1914, alors que 
sur les 3,000,000 arrivés au pays pendant cette période, le nombre 
des réjections pour faiblesse d’esprit n'a été que de 215. Vous 
voulez savoir en outre, comme c’est votre droit, pourquoi pareil 
état de choses existe, et s'il n’est pas possible que les lois d’Immi­
gration puissent être appliquées plus effectivement, relativement 
à cette classe dès plus indésirables parmi tous les indésirables, 
parce qu'il est aujourd’hui établi hors de doute que chez 75% au 
moins de ceux-ci la tare est héréditaire et par conséquent trans­
missible.

La province d’Ontario étant la seule du Dominion qui se soit 
jusqu'à présent intéressée à poursuivre activement et systémati­
quement un travail de progrès tendant à résoudre le problème des 
faibles d'esprit, il est pratiquement impossible de se renseigner 
même approximativement, sur le nombre de ceux qui ont pu être 
admis au pays jusqu’à ce jour, sans avoir été identifiés comme 
tels, lors de l'inspection médicale à leur arrivée, et qui peuvent 
demeurer ignorés un certain temps encore, mais qui seront éven­
tuellement découverts dans les écoles, les maisons de charité, les 
cours juvéniles, ou à charge publique ailleurs, lorsque leurs fa­
milles ou leurs gardiens auront inévitablement cessé d'en prendre 
soin.

Pour se former une idée de la situation auquelle le pays aura à 
faire face tôt ou tard, si le Gouvernement continue de ne rien 
faire pour améliorer le système d'inspection des immigrants, nous 
ferons une revue sommaire de ce qui s'est passé aux Etats-Unis, 
relativement à la question des faibles d'esprit aussi bien que des 
aliénés en rapport avec l'inspection médicale des immigrants.
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